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hauteur du 15 à 20 pouLeis dani; la Afin do mieux démontrer les avait tendance à la verte, lca é5pie sont peu, plus g.randi, quo la fabrique fuîwttioiitîo
partie arrumde 2 tandis quo, dans Ioýt1gcs du chaulago dans notre pro Irempila, les plantes for.'rng(brop, es~ pluilongtomp@. Co systêmo peut avoir
teste do lit prairie, il avait àpeine six vîiiLo, nouscruýons doýuir publier lemilégumineusesi, les racines. ICa choux,1 eucotdinssr 0 aucun doute,
pouces. L eflbt du purin est imm6- importatisa rc.ýsûignecnts quo noiset enfin, la plupart des plantes ctilti-tnai8ilposê,de un avantage considd-
diat, ot il n'y al pas à nier quo les cul- donne, M. 'nagant, goug-rddactcnr du vSos nu se développent pas avc vi ralle, celuii d'assurer un approvision.
tivatuni qui laimsent lo purin se Jiurnal dAgriculture. grieuir, et, ce qui est plus gravo, lo nornent constant, Fans liquol uno fa.
perdre, faute do fosse prle Meoor _______ ail nourri avec ces fourrages, n'y brique no peut etro profitable, ni à son
fout chaque année uneiot cni pouvant trouver la chaux %ait lui est fondatour ni m8orn ux cultivateurs.
dtirable. MAîUX indispensable pour la formation du la Il permet, on outre, de monter iinu

31. ilolin, do ltallondborg, qui al charpente animale, restera petit, fai. insitallation beaucoup plue parfaito et
construit sursa ferme une grandefosseý Québc, il octobre 1894. lIe, et prdsontera tous les défatuts pluq complète.
à purin tout à fait dispendioeu, nous; d'une constitution vicieuse, et nous Le chef do fabrique a plein pouvoir
a d,ýclar6 que le coût lui on avait été 2ýzsiut G. A. GIOAt'LT ZT purn aisi vérifier une fois de de refuser tout lait qu'il no trouve pas
remboursô dans l'espace, du doux ans J. D. LF.CLAIiv, Québea. plsl'xcitude du vieux proverbe, de qualité convenuable, et cela peur
par l'accroissement do la récolte. NMessieurs, Bl orrgs e _ ii. qlqui as u eBi edotLe cultivateur danois cmrn.Mais, 'es eutu n ce qui con-I i lt'exerce à coup sûr, parce que nous
î,arfiaiteoe.ait la a&cssîatA du produiru. Vous avez, bien çuu noe dnandot cerne l'alimentation des vacheis latié. avons constaté parutut que le lait était
Fur su forme autant de fumier et d'on- mon av is sur le rôle et l'importance1 res que la question do la chaux ac- de bonne qualité.
grais quu possible, et d'il Po livre à do lit chaux ou agriculture, au pointe q1uiert toute son importance. En effet, Dans tous les établissements le ,it
l'industrie laitière et à l'élevage des, do vue du: la productivun Jcs r6olies< !. ne faut pas perdro do vuo que Jeo est chauffé à la temnpérature do 85,

porcs aveu autant d attention, eu n't..t,1 et des fourrages propres à Vnidtiitrie, lait coný..,nt, ou doit --ontenir, ne, arenhit. La crème umt recmtillie
pas soulerîent àcausec des revenius di-,laitière. certaino quantité do sels miaéraux, dans des bidons que l'on porto immd
retta que donne leoxploitation do ceb Le sujet est ai important ,u'il do- dont la plus g indu partie est formétI diatement dans un réiervo;r d'eau à la
deu.c induitrics, mats encore liai CO 5 mi alrait, de grande ddvelojpemerîts4 de phosphate au chaux. On a é aliég teprtre de 101 centig.rades. Dsns
qu'ellces lui fournissenit Ica moytins Jo, pour Otru traItô comme il le mérite, à -n ... onces de phosphate de qu= ufabriques ont fait passer la
se pýrocurer une grande quantité Il on mrait, forcéd Iltére court, jo me borne-g chaux, la quantité nécessaire chaque1 crème sar an réf. igérant " Lawrence
grais. Plus il a d'animaux, à' a lrai aux quelques remurques au&-,Juàarte d'une vache laitièrequlamtàcteeprtuoeta
peut fabriquer d'engrais et as t vantes. on lon lactation. dcag asu npuiusbrl
récolte sera abondante. Dans tus les lia>, soù l*agriculturo1  ans nous occeper ici spécialement dqu'o dasu n pou rpieurs b al

I xmoquelques fosses à pui îrk: c't fluritisnnto,le sol est riche on chaux, du phosphate de chaux tqui demande.1 turatiori." Le ait écrémé et échauff6
dan nuioptuinc, ntrautasdansfsoit que celle-ei y abonde naturelle-t rait do plus grands dévob)ppoment,, 1 à 'W~ o, dans un appareil spécial,

les envîroiis de &t-Hyacinthe. M., muent, soit quuoi y ait fit dom apportsl nous désirons attirer vtt, eattte'ntieon avant d'être renmis aux cultivateurs.
Isiduro Benoît cultrvauur, do La de chaux ou duengrais calcaires à dest sur cefait qu'aveu. ut. régime alimen-, Le lait pasteurisé a la propriété dc se
Présentation, on posède Unie dulit 1dpoquen rtigulièrement esplaecset on taire de fourrage [ftutru on chuaix, la conserver plus longtenpi sans starir,
nous croyonis devoir donner la doit.lquantités suffisantes, production du lait ira forcément on quand il est refroidi tout do suite;

cription .6é ucnr 'n a- Oies adud'n ma-r gn-diminuant, faute dolat chlaux i 'dimpon. il a plu de valeur comme aliment et
miseo couverti,, cette fosse a dix jiieda, raIe, que le sol de la province deg s able à la constitution du luit. 1La1 convient mieux à l'élevage dos veaux.
on tous sons , elle est maçonhnée, Québuo est loin de contenir do fortes vache Iaiti3ro, dit Jules Crevat, dans la1 Partout on fait Io bourru acide, c s. dl.
comme un puits, se rétrécistsant à la proportions de chiaux, et j'ose Jiiru quo dernière édition de sou livre sur t' -A. provenant d'une crème légèrement
3urface et ne laissant passage qu'à une5 prè~s do la moitié dos terres do la p>ro. linmentatuu,, ralîunnelle du bétail,' tûrie. On arrive à ce résultat par l'u-
pompe avec laquelle on arrose le tas1 ,inue n'en contiennunt qu'une quan- pourra bien, pendant quelque tep, sage de ferments qui sont préparés do
do femicýr où l'on remplit un tonneau tité tout à fait insuffioante pour les iournir du phosphate do chaux au dé- différentes manières. L'objet qu'on a
p ur répandre le purin sur le champ. besoins dos récoltes. pansa do son squelette, qui se réduira jsurtout un vue est d'obtenir un pro.

Grkco à cette singulière disposition, Au sujt du rôle do la chaux dans le i étendue et on densité;i mais il y a duit uniforme on saveur durant toute
le liquide se trouve pour ainsi dire so, voici ce que MlI. Menitz et Girard, uîîo limite qu'elle ne peut dépasser l'année. L'alimientation des animaux
filtré ce qui un permet la distribution les deux grandst a$roiiomes français,1 sans nuire à a santé, et alore, sou sdiff'érant et les fourrages changeant
par des petites or.verturos. Lu terre dieent dans leur traité des 'IEngrais". gcette influence conse:-vatrice de la vie,1 de goût avec les cai8onp, on conçoit
provenant du creusage, a été employéoe " La chaux joue dans le bol un lu& pror;cilies plastiques se déposeront1 qu'il y a 6galement dos difflérences; de
à terrassrsr la remise, de manière à, dunb'o ièle, elle apporte d'abord un souis fomed graisse, au lieu de servir gotdasl lait, et comme il est do la
empOcher l'eau des toits ou d*nilleers8 élément fertilisant indispensable à la~ à lprdcinulatC'sceqonPlusat impcrtnnce que la table du
de s'y introduire, végétation, do plus, elle a une action observe souvent dans les régions sili consommateur soit toujours fournie de

MeauieursLorquî,dStll>-aciiîthe,fprépon2d6rante sur les proî,rié6tésRjhy- ceuses, pauvres, àagricultureanrriéréo, beurre de -name saveur et qualité, les
ont fait une fesse, on la boisant on zma- 1 iqeu etehîimique's do la terre. (;'cet Ioelait diminue vite, quoique les v- Danois csaient do contrôler la matière
driera et en buttant la glaise à l'ex- la présence do la chaux qipcrmet ches on apparence bien nourries ton-1 par l'ensemencement de ferments pré.
téricur. aux matières azotées organiques de se0 dent à s'engraisser ; mais on remarque jdominants. Ces ferments sont, ou do

Cnuos's nitrifier' et do dlevenir aini assimila- alors qu'elles cherchent à ronger les la crème fraîche sûrie naturellement,CaMPSTS.blop. C'est la chaux aussi qui, danîs os, à lécher les murs on magonnorie, ou du lait écrémé, ohaxiffÎ et maintenu
Un ran nmbr d cutiatersla terre végétale, se combine à l'humus, l'instinct leur indiquant où elles pou- à 30 ou 320 c., pendant 24 heures, et
Un ran nobredo ultvatursLes sols dans lesquels là chtaux fait vent trouver les ?,rincipo e rs mélangé àd ntfaso gl ate

danois font dus cenposts , la même absolumenit défaut doivent aIre reqard.s qui leur manquent. ' ouefndulatdbereobne
chose se pratitIuo on 'rance et on Bol1- coimme impropres à la culture;ý mais Je crois devoir terminer sur cette qualité, ou do Il culture puire." Dans
gilue. l'apport do calcaire (ou de chaux) les citation cette lettre déjà trop longue. le cours de la soirée la crème est ru-

'our former les composte on utilise met irapidement à m8me d'être tii Bien à Vous, mise dans les bidons que l'on plonge
siurtout les curages dcs fossé@, les dé- liséo." dans le récipient d'eau froide, pour
bris do végétaux, etc. Lorsqu'il s'agit .4Lorsque la terre ne contient que IL NAGANT, qu'elle acquière la température propre
d'amender une ter qui ". nque de dien éléments siliceux t'non calcaires, Rédacteur-adjoint du Journal 1.0 barattage.
seis calcaires, on ajoute do lu chaux 1comme cest le cas pour un grand d'Agriculture. La baratte usitée est la IlDanoise,"
au mélange. Plubieurs a:.tronomes1 nombre des terres do la provincoe munie d'un tourniquet mobile. Le

reomnetl'emploi do lachaux Québe,) lat matière humique qui s'y barestag éun on rns quan groseurrdo
dans tous les eux. ~ produ-t reste, à l'état libre, aveu uneIVetruiogane(olgosurd

A l'école de Grignon le compost, réaction acide (acide humique). Alors -rains de blé ; on ho retire alors do la
n'est employé qu'au bout do deuxr ans. 1le rô'o de la matière organique du bol FAuRICATioN.i D unRi. uaratte au moyen d'un sas. Quelque.

La~~~~~ prmèeané lo'aroédet relativement peu important, car, foieson Ie verso dans de l'eau froido,
pburin, la seconde année on le remuel axuoe qu'elle renfrurmo n'étant pas en, Comme le 1 rintcipal but du notre d'autres fois dansaune cuvette, après un
trois fois. Le toi renu qui provient de, rsned l hux, qui est indtspen- çoyage était d'dttadtcr la fabriçt tion très léger égouttage, et de la cuvette
ces composta sert surtout à l'engrais 1sable à la nitriflcatim, ne jieut pas, du beurre au Danemark, nous avons1 dans un bac ou pétrin, percé d'un trou
semaent d8 prairies.1 eti utilisé par les plantes et s'accu- visité des f.briques dans tontes los1 pour l'écoulement du lait de beurre.

mule en grande quantité sanus que la parties de ce pays, afin de nous res- t'otur saisit ne motte de beurre
CiIAoî.AoE. fertilité un soit augrrtentée." ...... soigner d'une manière générale,. an us uae explte

" 1Des sols dépourvus do chaux ne Les Danois ont compris l'avantage (comme on le fait dans qnclques fa-
Si les Danois portent ano grande fgagnent puis, on général, à l'apport de, de la ce opération et l'ont fait voir par1 briques), et la fait passer sous la ma

attention à lit fabrication du fumier,,tfamier, lequel n'a pour effet quoed'aug ,l'dtablhýsfment do fabriques de bou rre. .txur à hait oui.dix reprises diffdren
ils attachent auat beaucoup d'imper. tmonter la proportion d'acide bernique, CIhez eux, presque toute les fabriques toc& un l'enroulant avant chaque pas-
tance à 1 existence do la chauîx dans lu, déjà pré-existante Ce n'est que dans jde beurre appartiennent à une aiso- jsde ; il pèse alors le beurre, le remet
sol. 1le cas où les amendements calcaires jciation de cultivatcurs d'une môme dans le bau, y ajoute 4 010 de sel et

Dans presque chaque exploitation 1ont épuisé udiminué la matièroüga- pli.oisse. Chaque, producteur de lait1 fait le mélange, par le pétrissage d'a-
agricole urs trouve de grande., excava. 1 itque, que l'appui t du fumier purra étant intéressé dans le funoteontmont, bord, et par queolques tourà Fous le
tiens d'où l'on a tiré du la marne pou t prod uire des résultats utiles."' de ces fabriques, dont une part de, malaxeur, on opérant do la même mu
faire dos amendements. , Puisque la c.'aux et un fertilisant bénéfices lu, revient, y apporte autan'. n.ère que la puemière fois. Le beurre

X. la Cour attribue les rendements gde si grande iuportaitue tt qutl lu qu, il puut do matière Promièru, u'est- ,est réuni par ptite mottes et pirté
élevés q ouo obtient dues ce pays à1 entroeon proportion relativement forte à.dire qu'ayant versé de l'argent dans, rer une plance t à claire voie, dans
ha grandeo qudrntité du famiir produit, dans la constitution des plantes, il et une construetion importante, danslun boîte g1acière où, dans certaines
Rar lebétail, et ausi à la chaux moi- facile decomprondre pourquoi les terres l'installation d'en matériel coûteux, etl fabrique., on le laiese une couple
Aerméedans le sol, laquelle meton acti- psuçiresen cbaux ne peuvent donner payant pour la main-d'oeuvre o-i mani Xd'oures avant de le faire passr de
vité et rend assimilables. les principes, que do pauvres récoltes. En effet, là puhatien, généralement $750 par nu- nouveau sous le malaxeur. On le
fertilitants que contient la toi ru. loù la chaux fait défaut, le grain a une née, il retire de. bénéfices d autant Ireporte, ensuite dans la bolte g!acière


